
Murs Murs reparaît ! 
Après le confinement 
et les élections 
municipales, 
Murs Murs reprend 
sa mission de micro-
gazette, qui parle de 
notre vie locale, des 
gens, du patrimoine, 
de la circulation, des travaux, 
des constructions neuves…
Ronchons, jubilatoires, 
poétiques, urticants, 
dingues ou rationnels, les 
articles de ce journal sans 
prétention ni tarif, sont écrits 
collectivement ; ce sont des 
réflexions sur le quotidien 
d’ici, celui qui alimente les 
conversations de trottoir d’en 
face.
Murs Murs commente 
librement des dossiers 
clivants du terroir sans se 

soucier de bousculer les 
susceptibilités. Murs Murs 
s’est affranchi des suzerains 
à flatter et des é-lecteurs-
trices à séduire. L’équipe de 
rédaction ne collectionne pas 
les « like » et ne craint pas de 
mettre le pied dans le plat. 
Ni d’écrire parfois comme un 
pied !
Auteurs 100% bénévoles = 
style 100%...original
Longue vie au journal 
MursMurs !
Dans le contexte actuel 

difficile, la presse 
papier régionale est 
en difficulté alors 
que les magazines 
institutionnels 
fleurissent dans 
nos boîtes aux 
lettres : la Région, 
le Département, 

la Communauté de 
Communes, la Commune 
communiquent 
généreusement (avec 
l’argent de nos impôts). 
Dans ces feuilles-là, peu 
d’esprit critique, mais 
une présentation très 
bienveillante des réalisations 
du territoire.
En somme, l’information 
locale et citoyenne est rare. 
Et c’est là qu’intervient 
MursMurs : écrire ce qu’on 
ne lit pas ailleurs.

Murs Murs remonte
aux créneaux 
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MURS MURS S’EST AFFRANCHI 
DES SUZERAINS À FLATTER ET DES 

É-LECTEURS-TRICES À SÉDUIRE. 
L’ÉQUIPE DE RÉDACTION NE 

COLLECTIONNE PAS LES « LIKE »...
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Des idées, une 
responsabilité à 
partager, de l’énergie à 
mettre en commun...
S’il est une question 
dont nous n’avons 
généralement rien à faire 
lorsque nous branchons 
notre aspirateur ou 
rechargeons notre 
téléphone portable, c’est 
de savoir comment a 
été produit le courant 
électrique, bref de savoir 
ce qui se passe derrière la 
prise ! 

Et pourtant…
Ce domaine étant une 
composante essentielle 
de notre vie, il était 

naturel qu’un petit groupe 
de personnes s’y intéresse 
à Crémieu et ses environs. 
Une jeune équipe locale 
s’intéresse aux alternatives 
de production énergétique 
pouvant être déployées sur 
notre secteur.

À l’image du mouvement 
des « Coquelicots » contre 
l’emploi des pesticides, du 
SEL qui permet l’échange 
de biens et de services tout 
en créant du lien, ou encore 
comme les cinéphiles 
de Ciné Lauze dont 
les nombreux films 
nous ont alertés sur les 
dangers qui mettent 
notre planète en péril. 
Ce questionnement 
quant à la production 
électrique peut être tout à 
fait surprenant, dans notre 
culture en tout cas, tant le 
modèle français était jusqu’ici 
chasse gardée de l’État et 
de très grandes entreprises. 
Mais parce qu’il est de la 
responsabilité du citoyen de 
se préoccuper aussi de ce 
domaine, des associations 
montent des projets et les 
concrétisent sur tout le 
territoire.

De quoi s’agit-il ? 
D’imaginer ce qu’il est 
possible de mettre en 
place localement. Et aussi 
d’étudier et de réaliser de 
petites centrales électriques, 

susceptibles de créer de 
l’énergie renouvelable.
Pourquoi ? Trop souvent les 
projets sont imposés aux 
riverains. Dans ce type de 
projet citoyen c’est l’inverse : 
le capital est détenu en 
majorité par les particuliers 
et les entreprises locales et 
les revenus restent sur le 
territoire ! Il aide à maintenir 
les objectifs nationaux et 
communautaires du Plan 
Climat. Il participe aussi à la 
relocalisation de l’épargne et 
de l’emploi. Il favorise le lien 
social.

Utopie de quelques doux 
dingues ? Fantasme d’une 
poignée d’idéalistes qui n’a 
pas la notion des moyens 
nécessaires pour alimenter 
en électricité des foyers sur le 

secteur ?
Non, pour preuve, 
en France, 300 
programmes sont 
répertoriés : dans le 
photovoltaïque, la 
méthanisation, la 

biomasse, l’hydroélectricité, 
l’éolien. Souvent dénommées 
« centrales villageoises », 
ces installations ont été 
mises en place dans de 
nombreuses communes par 
des collectifs tels qu’« Énergie 
Partagée » qui essaiment sur 
tout le territoire ou encore 
« NID’Énergies » très actif 
dans le Nord Isère.

contact : groupe.energie.
partagee@gmail.com

UTOPIE DE QUELQUES DOUX 
DINGUES ? FANTASME D’UNE 

POIGNÉE D’IDÉALISTES ?

Flâner : se promener sans hâte, en 
s’abandonnant à l’impression et au 
spectacle du moment.

Qu’on y habite ou qu’on y 
passe pour une visite, c’est 
exactement ce qu’on a envie 
de faire dans les ruelles 
de notre charmante cité. 
S’attarder devant une 
façade pluri-centenaire, 
rêvasser devant une 
vitrine, discuter avec 
un ami au milieu de la 
rue, puis avec un autre 
attablé à une terrasse, 
attendre patiemment que les 
pas d’un enfant rattrapent les 
nôtres.
Nous avons pu pleinement 

goûter à cette dolce vita 
durant tous les week-ends 
d’été pendant lesquels une 
portion des rues Porcherie et 
du Four Banal a été interdite 

aux voitures. Ces morceaux 
de rues étroits et sans trottoir 
sont le reste du temps assez 
dangereux pour les piétons 

qui doivent se rabattre où ils 
peuvent dès qu’une voiture 
surgit, sans compter la 
pollution sonore et olfactive.
L’expérimentation de cet été 

a suscité des apéros 
improvisés et des jeux 
d’enfants devant les 
boutiques. 
La perte des quelques 
places de parking ne 
devrait pas nous faire 

reculer pour pérenniser la 
piétonnisation de ces rues 
toute l’année et rendre un peu 
Crémieu aux piétons !

LA DOLCE VITA CET ÉTÉ DANS 
QUELQUES RUES RENDUES 

PIÉTONNES...



Merveilles en marbre et 
trésors d’ingénierie à Ephèse, 
édifices plus modestes à 
l’origine de la renommée (et 
du scandale !) à Clochemerle, 
les lieux d’aisance ont 
accompagné 
l’histoire de nos cités. 
Malheureusement ces 
édicules, accollés aux 
temples ou disposés 
sur la voie publique, 
manquent dans 
beaucoup de communes en 
France. A Crémieu comme 
ailleurs.
Vespasien n’inventa pas 
les vespasiennes, mais il 

décida d’en retirer une 
nouvelle taxe : celle sur la 
collecte d’urine. Et affirma : 
«l’argent n’a pas d’odeur». 
L’imagination fiscale n’avait 
déjà pas de limites. S’il est 

faux de parler de l’origine 
latine de nos latrines, les 
conquérants de la Gaule ont 
contribué à les populariser.

Pratiquement inexistantes 
au Moyen Age, ou mal 
pensées, les cabanes au 
fond du jardin participaient 
grandement à la 
propagation des parasites, 

microbes et zoonoses. 
(Bien) Plus tard, les 
urinoirs parisiens, à une 
stalle, double ou triple, 
des Champs Élysées 
jusqu’au Boulevard 
des Batignolles, 

s’alignaient sur les lieux les 
plus fréquentés de notre 
capitale. En fer forgé, en 
béton, en bois ou en tôle, 
nos pissotières avaient 
de la gueule ! Ce mobilier 

urbain, avant-hier «signé» 
Rambuteau, hier JC 
Decaux, est visible de loin 
et très populaire. Il permet 
à celui qui déambule 
(en culottes courtes ou 
en déambulateur) de se 
confiner pour se soulager.

Aux chiottes les discours et 
tergiversations, quelques 
unes des plus belles 
avenues du monde, dont 
certaines dans des villes 
inscrites au patrimoine 
de l’UNESCO, exhibent 
fièrement leurs toilettes 
publiques. Et si la grandeur 
d’une ville se mesurait à sa 
capacité à satisfaire tous les 
besoins, pressants et non 
pressants ? Des empereurs 
et des rois du monde entier 
nous ont offert des trônes, 
des directeurs de cabinet s’y 
sont penchés...

Alors exigeons nous aussi 
des sanisettes dignes 
de ce nom. Nous les 
voulons suffisamment 
dimensionnées pour 
accueillir un car de 
touristes, bien placées et 
reconnaissables, en bon 
état de fonctionnement 
et ouvertes à toute heure, 
peu coûteuses et aisées 
d’entretien, belles, gratuites 
(pour toutes les bourses), 
sécurisées, accessibles et 
adaptées aux personnes à 
mobilité réduite, propres 
et hygiéniques (eau, savon, 
poubelle). Originalité et 
audace architecturale 
bienvenues.

Ça m’agace !

Ça m’intéresse...

NOS COMMERÇANTS ONT DU 
TALENT…

Cet été, l’Armoire à Cuillers 
et le Relais du Cloître ont 
offert un rendez-vous musical 
hebdomadaire. Avec l’accord 
de la Municipalité, chaque 
vendredi, un groupe de 
musique s’installait sur la 
place de la Nation, avec une 
programmation variée. 
Ainsi, pour écouter les 
concerts, chacun avait le 
choix de s’installer à l’une des 
terrasses des commerçants 
ou sur les bancs qui jalonnent 
la place. Cet espace de 
gratuité permettait des 
soirées conviviales où les 
Crémolan-nes pouvaient 
échanger, se rencontrer, 
sans être dans l’obligation de 
consommer. 
Il faut noter que pour 
respecter les quelques 
réclamations du voisinage 
qui se plaignait du bruit, 
ces soirées concerts se 
terminaient vers 23 heures 
et que les commerçants et 
la municipalité veillaient à 
ce que le volume sonore soit 
acceptable.

LA VI(LL)E EN ROSE. 

Bravo aux commerçants, à la 
commune et aux associations 
qui ont sensibilisé au 
dépistage du cancer du sein 
et à la récolte de fonds pour la 
recherche. 
Cette année aussi, même 
pendant la COVID il est 
important de se faire dépister. 
Le cancer du sein touche 
chaque année 59 000 
femmes en France. La 
recherche a fait d’énormes 
progrès ces 30 dernières 
années et a permis de mettre 
au point des traitements 
toujours plus performants 
tout en préservant la qualité 
de vie des femmes. 
Malgré tout, avec 12 000 
décès chaque année, il reste la 
première cause de mortalité 
par cancer chez les femmes.

En bref... 

Le murmure des murs

Par le sang versé !

Crémieu, ville de pierres et de 

mystère. Terre d’histoire et de 

mémoire. 
Réputée pour sa beauté et 

son passé.
Ils sont des milliers , chaque 

été à venir s’y promener. 

Seul manque à ce décor 

idyllique,
Un bel endroit pratique pour 

un pique-nique.
Il existe le pré Minssieux !

Je pourrais m’allonger en ce lieu

Regarder le ciel
Admirer au loin les tourelles

Malheureusement l’accès est 

fermé,
Ouvert seulement 2 jours à la 

fin de l’été.
Peut être devrais-je me 

déguiser
En gente dame ou preux 

chevalier
Pour pouvoir enfin en profiter 

...en ce mois de juillet ?

Spontanéité et générosité 
vont souvent de pair. En 
décourageant la première, 
souvent la deuxième en pâtit. 
Dans le cas du Don du Sang, 
si vous voulez donner le vôtre, 
un rendez-vous préalable est 
nécessaire sous peine de ne 
pas pouvoir entrer, mesures 
Covid obligent.
Alors que les réserves sont 
au plus bas, qu’à Crémieu 

cet évènement périodique 
constitue depuis longtemps 
un beau témoignage de 
solidarité populaire, comme 
pour l’entretien de votre 
voiture ou le toilettage de 
Youki, prenez rendez-vous ! 

Quelques jours avant le 
vendredi 4 décembre, date 
de la prochaine collecte, 
rendez-vous sur le site : 

Élan terne
pour des vessies

DES EMPEREURS ET DES ROIS DU 
MONDE ENTIER NOUS ONT OFFERT 
DES TRÔNES, DES DIRECTEURS DE 

CABINET S’Y SONT PENCHÉS...

mon-rdv-dondesang.efs.sante.fr



Planète chérie...
Nous pouvions craindre 
que la crise sanitaire gèle la 
fréquentation touristique 
de Crémieu. Le bilan révèle 
en fait une bonne saison. 
En juillet-août, les Bureaux 
d’Information Touristique 
des Balcons du Dauphiné 
ont enregistré un accueil 
physique à la hausse avec 
1 700 visiteurs de plus qu’en 
2019. De même, par rapport 
à l’an passé, les visites du site 
internet www.tousauxbalcons.
com ont augmenté de plus 
de 15 000. 
Cet été, les touristes étrangers 
étaient beaucoup moins 
nombreux, exception faite 
des cyclo-touristes suisses. 

En revanche, le tourisme 
intra-régional s’est, quant 
à lui renforcé : en plus des 
habituels touristes du Rhône 
et de l’Ain, ceux provenant 
des Savoie, de la Drôme, de 
la Loire et dans une moindre 
mesure de l’Ardèche étaient 
nombreux. Les habitant.e.s du 
Sud du département de l’Isère 
ont davantage visité Crémieu 
que d’habitude.
Le tourisme intra-
communautaire a fait son 
apparition. Des personnes 
habitant la Communauté 
de Communes sillonnaient 
les Balcons du Dauphiné à 
vélo et cherchaient à se loger 
sur le territoire en chambres 
d’hôtes notamment. Au-delà 
de la seule visite de la cité 
médiévale, les vacanciers 
plébiscitent le cyclo-
tourisme sur la voie verte et 
la Via Rhôna, profitant des 
hébergements labellisés 
« Accueil vélo », de plus en 
plus nombreux. À Crémieu, un 
hôtel et plusieurs chambres 
d’hôtes permettent de faire 
une escale.

Bilan touristique 
été 2020 à Crémieu

Agir face aux 
sécheresses qui se 
répètent

  �Je fais un don de 	  €
  �J’adhère à l’association des Amis des Citoyens pour Crémieu et je paye une cotisation de 15 €

Mon nom : 								      
Mon adresse postale : 							     
Mon adresse email : 							     

Coupon à envoyer accompagné de son 
règlement à l’attention de :

Association des ACpC
35 rue porcherie – 38460 Crémieu

Ou à déposer dans notre boite aux lettres 
citoyenne devant la librairie Chemin, à Crémieu.

Pour soutenir la publication des MURS-MURS de Crémieu, 
faire un don ou adhérer à l’association :

Cette année, le niveau des 
nappes phréatiques a baissé 
très rapidement en août. Le 
nombre de petits cours d’eau 
asséchés s’est multiplié dans 
l’Isle Crémieu. Le ruisseau 
de Vaud a cessé de couler et 
certains puits sont tombés à 
sec dès juillet.
Conséquences : nécessité 
d’arroser davantage, moindre 
qualité de l’eau potable par 
concentration des polluants, 
moindre 
production 
hydroélectrique, 
températures 
limites pour le 
refroidissement 
des centrales nucléaires... 
Faune et flore souffrent, 
certains arbres dépérissent, 
fragilisés ; ils résistent moins 
au parasitisme. La faune 
aquatique d’eau courante et 
fraîche, comme les écrevisses 
autochtones ou la truite se 
raréfient, laissant la place à 
des espèces plus communes. 

Pour réduire notre 
consommation d’eau, il 
devient urgent de s’adapter. 
Avant même que les arrêtés 

préfectoraux interdisent 
l’arrosage, le lavage des 
voitures ou l’irrigation, nous 
pouvons agir en stockant 
l’eau de pluie en hiver, en 
prenant des douches courtes 
plutôt que des bains et en 
évitant tout gaspillage. Côté 
habitudes alimentaires, 
privilégions des aliments 

qui nécessitent moins d’eau 
pour être produits : manger 
moins de viande notamment 
est très efficace pour réduire 

l’utilisation de l’eau, 
car les animaux 
consomment 
beaucoup de maïs, 
plante qui ne peut 
se passer d’irrigation 

ou d’arrosage. 
Chacun peut ainsi agir à 
son niveau, en réduisant sa 
consommation mais aussi et 
surtout en faisant baisser la 
demande de produits issus 
de l’agriculture irriguée,  ce 
qui représenterait de loin la 
source d’économie d’eau la 
plus importante. 

POUR RÉDUIRE NOTRE CONSOMMATION 
D’EAU, IL DEVIENT URGENT DE S’ADAPTER.

Pourquoi, deux passionnés 
de Foot, Laurent et 
Jean‑Claude ont-ils recréé 
une nouvelle association le 
« Crémieu Football Club » 
dans notre commune ?
« Parce que le foot reste un 
sport populaire, accessible à 
toutes les bourses, permet 
la mixité des équipes 
jusqu’à 15 ans et l’accueil 
des enfants en situation de 
handicap ».
Pourtant le défi était 
d’ampleur ! 
Le stade était en mauvais 
état et pas aux normes de la 
fédération. 
C’est l’association, 
accompagnée par la 
bonne volonté des agents 
techniques de la ville, 
qui a travaillé à la remise 

en état de la pelouse. La 
municipalité a accepté 
d’acheter les nouvelles 
cages.
Avec 160 inscrits 
cette année, reste 
l’investissement en 
matériel, il faut entre 
10 000 € et 14 000€, pour 
une saison. Actuellement 
le CFC n’a aucun sponsor 
crémolan ni aucune 
vision des subventions. 
Devant ce constat, pour ce 
redémarrage, le CFC a dû 
refuser des inscriptions.

Allez, allez … le CFC !Où cette photo
a-t-elle été prise ?

Réponse sur notre site Internet
www.mursmursdecremieu.fr


